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Ne pas défigurer nos montagnes, NON à la loi sur le climat 
 
par Donald Moos, président de l’UDC du Valais romand 
 
Le développement des énergies alternatives, qui n’ont rien de renouvelables hormis le vent et le soleil 
qui les produisent, n’est qu’une affaire de gros sous profitable aux lobbys au détriment de la 
population. Une catastrophe en matière de pouvoir d’achat, le coût de l’électricité a doublé entre 2022 
et 2023, du fait de l’intégration des énergies renouvelables non rentables et grandement assistées par 
du gaz. Coûts qui seront multipliés par trois si la mal nommée Loi Climat devait être acceptée le 18 
juin. 
 
Une catastrophe en matière d’environnement : c’est pourquoi ce sont les défenseurs de 
l’environnement qui ont lancé le référendum contre les mégaparcs solaires alpins qui dénaturent nos 
paysages pour produire de l’électricité intermittente et à prix non concurrentiel. L’UDC s’oppose à ces 
projets sans garantie de résultats et construits au détriment de la nature et des habitants. Par contre, 
l’UDC s’engage pour la construction de nouveaux barrages et/ou le rehaussement de barrages 
existants, véritables sources d’énergie propre, écologique et rentable. Ce qui est prouvé par l’actuelle 
phase de renouvellement des concessions après 80 ans d’exploitation. 
 
L’éolien le pire des systèmes : la recette pour un désastre écologique et une faillite économique ! 
L’éolien c’est un énorme coût environnemental et économique. La durée de vie des éoliennes 
présentée pour 25-30 ans à la date de construction se limite plutôt à 15 ans environ. Le coût des 
opérations d’entretien et rénovation après 15 ans en fait des gouffres pour les exploitants qui vont les 
répercuter sur les tarifs des contribuables captifs. Ce sont en fait des opérations d’ingénierie financière 
qui ne sont réalisables qu’au prix de milliards de subventions facturées aux contribuables et 
consommateurs. L’éolien n’a pas grand-chose à voir avec la production d’électricité et tout à faire avec 
la chasse aux subventions. 
 
L’Allemagne vient de le comprendre, revoyant sa politique folle de transition énergétique en rasant un 
champ d’éoliennes pour exploiter à nouveau la mine de charbon sous-jacente. Et la Chine avec sa 
consommation de 350 millions de tonnes de charbon par MOIS peut rire des européens prêts à se 
suicider économiquement pour « sauver le climat ». 
 
Sans parler des effets collatéraux néfastes sur la nature et les écosystèmes : une hécatombe d’oiseaux, 
pensez aux aigles royaux, gypaètes, lagopèdes et autre tétras-lyre vivant en milieu alpin, des quantités 
d’oiseaux qui sont tués par les pales de ces géants d’acier. 
 
Le pire étant que ces monstres de béton-acier-alliages spéciaux et terres rares seront enterrés après 
démontage dans des méga-cimetières pour des millénaires comme il n’y a rien de renouvelable ni 
récupérable dans ces machines. 
 



 

    

 

  

 
 
 
 
La transition énergétique soit-disant verte est un désastre en cours, qui si elle n’est pas stoppée par 
un grand NON le 18 juin, va ruiner notre classe moyenne, affamer la population et provoquer un état 
de pollution alarmant pour des effets insignifiants sur le climat. Dès lors, nous vous recommandons 
NON à la loi Climat ! 


